
LE SÉNAT
COMITÉ SPÉCIAL DE LA POLITIQUE SCIENTIFIQUE 

TÉMOIGNAGES

Ottawa, le jeudi 12 juin 1969.

Le Comité spécial du Sénat sur la politique 
scientifique se réunit aujourd’hui à 20 heures, 
sous la présidence du sénateur Maurice 
Lamontagne.

Le président: Messieurs les sénateurs, nous 
accueillons ce soir des délégués de l’Institut 
d’Études arctiques de l’Amérique du Nord, de 
l’Association minière du Canada, et du Con
seil canadien de recherches urbaines et 
régionales.

A la table principale se trouvent M. Trevor 
Lloyd, directeur du Conseil d’administration 
ainsi que M. P. D. McTaggart-Cowan, admi
nistrateur de l’Institut qui représentent tous 
deux l’Institut d’Études arctiques; M. W. H. 
Gauvin, assistant de recherche au Départe
ment de génie chimique de l’Université 
McGill et M. W. R. Horn, coordonnateur de 
recherches qui représentent tous deux l’Asso
ciation minière du Canada. M. Gauvin est 
bien connu des membres de ce Comité, car il 
a déjà paru plusieurs fois devant nous. Nous 
avons ensuite M. Jean-Marie Martin, direc
teur du Conseil canadien de recherches urbai
nes et régionales, et M. Alan Armstrong, 
agent exécutif de ce même organisme.

Messieurs les sénateurs, je demanderai à M. 
Lloyd de nous présenter le premier son 
exposé préliminaire au nom de l’Institut 
d’Études arctiques de l’Amérique du Nord. Je 
n’ai naturellement pas besoin de prononcer 
un discours de bienvenue. Ils savent qu’ils 
sont tous les bienvenus et que nous sommes 
très heureux de les accueillir ici ce soir.

M. Trevor Lloyd, directeur du Conseil d'ad
ministration, Institut d'études arctiques de 
l'Amérique du Nord: Messieurs les sénateurs, 
vu que je suis professeur d’université par 
profession et que j’ai par conséquent à parler 
pendant 50 minutes, je prends, avec votre 
permission, la liberté de lire le texte de mon 
exposé.

(1) L’Institut d’études arctiques de l’Améri
que du Nord a pris naissance ici à Ottawa, il 
y a environ vingt-cinq ans. Il fut fondé pour 
répondre à certains besoins immédiats et en 
prévision de l’ouverture éventuelle du Nord.

Ses fondateurs se composaient de scientifi
ques, d’administrateurs, de professionnels et 
d’hommes d’affaires dont la plupart étaient 
attachés à des universités et au gouverne
ment. Bien qu’ils se préoccupaient avant tout 
de faire progresser l’étude scientifique du 
Nord canadien et de la mise en valeur ration
nelle de ce dernier, ils reconnaissaient qu’on 
ne peut confiner la recherche aux frontières 
de notre pays. Ils invitèrent donc des Améri
cains, des Terre-Neuviens et ceux qui étaient 
en charge des affaires du Groenland à se join
dre à eux.

L’organisme qu’ils ont conçu, l’Institut d’é
tudes arctiques de l’Amérique du Nord, s’est 
révélé singulièrement opportun et peut-être 
d’un caractère unique par ses clauses pré
voyant une activité et une définition de sa 
politique conjointes Canado-américaines. 
L’Institut a été établi en vertu d’une loi du 
Parlement canadien, en décembre 1945, et il a 
également été établi aux États-Unis en des 
termes à peu près identiques. Il a été en 
mesure de mener des travaux communs aux 
deux pays ou, au besoin, de limiter ses projets 
à l’un ou à l’autre d’entre eux. Il est en rela
tions étroites avec les affaires du Groenland 
et, en fait, avec la Scandinavie tout entière 
par l’entremise d’un membre danois du Con
seil d’administration. Il est de différentes 
façons continuellement en relation avec des 
organismes similaires de nombreux pays, y 
compris de l’Union soviétique, et les rapports 
qu’il entretient aux États-Unis lui permettent 
d’être informé de l’activité scientifique du 
continent antarctique.

(II) L’activité et les buts de l’Institut d’étu
des arctiques peuvent se résumer ainsi:

(a) Il rassemble, en qualité de collabora
teurs ou de professeurs, de directeurs ou de 
membres des divers comités de l’exploitation 
et de la recherche, pour ainsi dire tous ceux 
qui s’intéressent directement en Amérique du 
Nord à la recherche relative à la région arcti
que et au centre-nord.

(b) L’Institut publie un journal trimestriel, 
1 ’Arctic, une circulaire d’information, ainsi 
que Y Arctic Bibliography qui comprend main-
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